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Louis Bonnardet
Personnalité locale

Académicien et homme d’affaires lyonnais, Louis Bonnardet fut conseiller municipal avant de 
devenir maire de Saint-Priest en 1862. De l’achat du château à la création de la première brigade de 
gendarmerie, retour sur l’empreinte laissée dans l’histoire de la ville.  PAR AMÉLIE LERAY

Né à Lyon le 1er août 1793, Louis 
Bonnardet travaille dans l’industrie 
et participe au financement de 

nombreux projets tels que les chemins de 
fer, les mines de charbon et les ponts. Il 
investit dans la construction du pont de 
la Caille en Haute-Savoie, ainsi que dans 
le bassin houiller de Saint-Etienne. En 
1845, il occupe le poste de secrétaire du 
conseil d’administration du Chemin de 
fer de Lyon à Genève. 
Outre ses succès professionnels, il est 
membre de l’Académie des sciences et 
de la société littéraire de Lyon, et nommé 
chevalier de la Légion d’honneur. Il publie 
des articles dans les revues Le Courrier 
de Lyon et L’Artiste. Fortuné, Louis 
Bonnardet achète le château et le parc 
de Saint-Priest en février 1846. Quelques 
années plus tard, il devient conseiller 
municipal de la ville puis, en 1855, 
membre de l’académie des soies. Dans un 
premier temps, il ne prête pas serment de 
fidélité à l’empereur Napoléon III, ce qui 

le destitue de sa fonction de conseiller. 
Élu maire de Saint-Priest le 23 mai 1862, 
après le décès de son prédécesseur 
Pierre Cusin, il prête serment au chef 
d’État.
Le 14 août 1865, toujours domicilié à 
Lyon, Louis Bonnardet est réélu maire. 
Constatant la nécessité d’une vigilance 
policière locale, il fait parvenir au 
préfet de l’Isère, le 29 octobre 1869, 
la demande de création d’une brigade 
de gendarmerie, qui verra le jour le 
2 avril 1870 par décision ministérielle. 
Durant les travaux des locaux, Louis 
Bonnardet héberge au château 
plusieurs gendarmes en fonction. À 
l’avènement de la IIIe République à 
l’automne 1870, Louis Bonnardet est 
remplacé par François Reymond. Il 
s’éteint deux ans plus tard à Lyon, le 
22 juillet. //

Inoccupée depuis 1851, la partie nord de l’ancienne mairie abrite, dès 1870, une première 
brigade à pied composée de cinq agents, tandis qu’un bâtiment plus important est en 
travaux au 1 rue de l’Égalité, qui pourra y accueillir une brigade à cheval. Des logements de 
fonction, des cellules pour hommes et pour femmes, des caves, des bureaux, une cour et 
un jardin clos sont à disposition des gendarmes en 1882. En 1945, la brigade déménage au 
8 route d’Heyrieux, puis quitte Saint-Priest en 1980. 

Article réalisé à partir de l’ouvrage paru en septembre 2022 : 
Les maires de Saint-Priest de 1790 à 2020 - Cercle Iulius Victor / 
Juliette Cannas, Alain Charbonnier, Lucien Charbonnier, Marie Michaud

> Les premiers locaux de la brigade
LE SAVIEZ-VOUS ?
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Portrait de Louis Bonnardet, 
homme d’affaires lyonnais, en 1855.

Dès 1882, la brigade de gendarmerie s’installe 
au 1 rue de l’Égalité (le bâtiment est aujourd’hui habité par 
des particuliers) avant de déménager en 1945 route d’Heyrieux©
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